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L’ARGENT DU BEURRE 
CORRIGÉ 

 
Activité 1 : L’Histoire avec un grand H 
 
Depuis que l'homme existe, cela n'a pas changé : il vend, il achète, il 
paye. Les moyens de paiement, en revanche, n’ont pas cessé d'évoluer 
au fil du temps.  
 
Tout commence à la Préhistoire, avec le troc qui consiste à échanger un 
bien contre un autre bien d’une valeur jugée équivalente : une peau 
d'ours contre trois poules par exemple. Puis pour des raisons pratiques, 
les premières pièces de monnaie métallique sont créées à l'Antiquité et 
restent universelles jusqu'au Moyen Âge. La monnaie-papier qui 
deviendra plus tard le billet de banque, est utilisée en Europe dès la fin 
du Moyen Âge. L'autre monnaie-papier, le chèque, est inventé par les 
banquiers anglais en 1742 précisément. Lancée en 1967, la carte 
bancaire a connu des débuts difficiles avant de se répandre dans notre 
quotidien pour être largement adoptée pour les achats et les retraits 
aux distributeurs de billets. Le XXIème siècle poursuit l'innovation avec 
les objets connectés tels que les smartphones qui offrent une nouvelle 
solution de paiement moderne, rapide et sécurisée en un simple clic. 
 
Activité 2 : Du troc au clic 
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Activité 3 : Le DAB 
 

1 / 5 

Avec une carte bancaire, on peut prendre autant 
d’argent que l’on veut au distributeur. 

FAUX  

 
2 / 5 

Derrière le distributeur, un employé de banque vérifie le 

nombre de billets à donner dès que quelqu’un veut retirer 

de l’argent.  

FAUX  

3 / 5 

Il arrive que les billets ne sortent pas du distributeur car 
le compte bancaire est vide. 

VRAI 
 

4 / 5 

L’argent pris au distributeur par un client est de l’argent 

qui est sur son compte bancaire. 

VRAI 

 

5 / 5 

Le distributeur de billets est une machine informatisée 

approvisionnée en billets par des transporteurs de 

fonds. 

VRAI  
 
 
 
Activité 4 : Attention arnaque !  
 

Repère rouge : L’adresse de l’émetteur du message  
Repère vert : Faute d’orthographe  
Repère jaune : Lien douteux  
Repère bleu : Demande d’informations sensibles  

 
 
 


